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Mots-clés: rituel, rites de passage, naissance, mariage, funérailles, séparation, agrégation,  

marge,  mort-mariage 

L’ouvrage Les rituels familiaux en Maramures propose une incursion dans les rituels 

traditionnels liés à la naissance, au mariage et à la mort, dans la région de Maramures, en 

réévaluant, d’une perspective actuelle, les rites et les rituels. On met l’accent sur leur persistance 

et leur importance dans le quotidien, pour démontrer l’actualité des rituels familiaux dans le 

Maramures du  XXI
e
 siècle.  

L’homme de la société moderne, comme l’homme de la société ancestrale, essaye de se 

rapporter à l’univers comme partie de celui-ci, les manifestations rituelles étant les médiateurs 

dans cette relation.  

L’ouvrage est structuré en quatre chapitres, auxquels on a ajouté un corpus des textes, car 

les mœurs de la vie de famille sont des phénomènes complexes, dont l’analyse implique non 

seulement l’étude des rituels, mais aussi celui des expressions orales. 

Le I chapitre, intitulé L’existence entre le rite et le rituel, est composé des trois sous-

chapitres, qui traitent d’une perspective théorique la question des rites, en particulier celui des 

rites de passage: Rite et rituel dans le XXIe siècle?, L’existence humaine et les rites de passage, 

L’intérêt pour les rituels familiaux en Maramures. 

Le premier sous-chapitre met en lumière la capacité extraordinaire de persistance, mais à 

la fois de restructuration du rite et du rituel, en montrant que ces-ci réussissent à répondre, dans 

un monde technique en principal, à la nécessité de signification qui est une caractéristique 

universelle de l’humanité. Les défis de la modernité produisent des changements fonctionnels 

évidentes dans le système culturel, l’utilité du rite se diminue mais loin d’être supprimé. Même si 

de nos jours la fonction esthétique et de loisir sont les plus importantes, la fonction utilitaire ne 

cesse pas d’être présente. Le rituel est à la base du cérémoniel, en lui assurant la substance et la 

potentialité.  

Le deuxième sous-chapitre se concentre sur les rites de passage, qui ont marqué et 

marquent encore l’existence humaine. Chacun des ces trois moments importants : naissance, 

mariage et mort, présuppose un passage, un changement de statut, une séparation de l’ancienne 

état pour s’intégrer, à travers une période de marge (qui peut fonctionner comme un processus 

d’initiation), dans une nouvelle condition, un nouveau monde. Tous ces moments mettent en 
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évidence à la fois la rupture et la continuité, qui sont marqués par des rites de passage, qui, selon 

la théorie d’Arnold van Gennep, sont structurés en trois phases majeures : les rites préliminaires 

(rites de séparation de l’état antérieur), les rites liminaires (de marge) et les rites postliminaires 

(d’agrégation/ incorporation à un nouvel état). Leur action se dirige vers deux directions : dans 

un premier plan, la défense de l’individu et son changement d’état, et dans un deuxième plan, le 

social, la communauté qui est inévitablement marquée par le changement souffert par l’individu. 

 Chaque passage est en fait un changement, la naissance et la mort étant celles qui 

comportent des changements radicaux. La naissance et la mort ne se soumettent pas aux raisons 

sociales, la modernité, avec tout ce qu’elle signifie comme développement de la science et de la 

technique, n’arrive pas à transformer la vie dans un processus réversible ni d’empêcher, sur des 

prémisses normales, la continuité de la vie. La vie continue son itinéraire de l’origine jusqu’à nos 

jours, les croyances liées à celle-ci se perpétuent arrivant comme des formes adaptées à la réalité 

du présent. 

Pour une analyse des rituels familiaux dans la région de Maramures, la configuration de 

l’intérêt pour ce thème dès premières épreuves écrites découvertes, s’impose. Ce sujet est traité 

dans le troisième sous-chapitre. Dans ce sens, on s’appuie sur trois ouvrages de référence. Le 

premier est Folcloristica Maramureşului, écrit par Dumitru Pop, étude de référence pour les 

futurs chercheurs. Maramures, ţară veche, anthologie réalisé par Dumitru Iuga, est un autre 

ouvrage qui met à notre disposition les connaissances sur le folklore de Maramures jusqu’au 

1908. D’ici on peut observer que l’intérêt pour les rituels familiaux a existé dès cette période. Le 

troisième livre, Istoria folcloristicii maramureşene. Bibliografia generală a etnografiei şi 

folclorului maramureşean,  réalisé par Dorin Stef, nous a permis de compléter et d’actualiser les 

informations. 

Dans la structure du projet, on a considéré favorable de dédier un chapitre entier à chacun 

des états importants de la vie. Le chapitre 2, intitulé Naissance - de préexistence à l'existence, 

présente des pratiques rituelles liés à la grossesse et à la période prénatale, la naissance et la 

période postnatale, mettant en évidence à la fois, l’importance de la sage-femme et la marraine, 

comme médiateurs entre les deux mondes, mais aussi la substance rituelle des jeux d’enfance. 

Dans le période de grossesse, la femme est soumise aux certaines restrictions pour 

protéger le futur enfant. En effet, tous ces-ci sont des rites négatifs qui empêchent le mal à se 

produire. Au pays de Maramures, on croit même aujourd’hui que la future maman doit se 
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protéger de rencontrer des gens handicapés et si c’est le cas d’avoir contact avec eux, elle doit 

„se rappeler de dire : Que Dieu nous on garde!”, pour que le nouveau né soit défendu d’hériter 

leurs déficiences. Il est interdit qu’elle garde des objets dans la poche sur le ventre, il y a le 

risque que l’enfant ait des taches. 

 Concernant la naissance, l’existence des nombreuses pratiques rituelles est démontrée. 

En signalant le passage de préexistence à l’existence, d’inconnu à connu, dans les rituels de 

naissance on retrouve : des rites d’anticipation, des rites de séparation, des rites qui démarquent 

la naissance et des rites d’intégration. Sinon, le desserrage de la taille et des boutons de la femme 

qui attend la naissance est une pratique de la catégorie des rites d’anticipation, la chute du 

cordon ombilicale, le bain rituel, les pratiques liés à  l'allaitement maternel et le sevrage, sont des 

rites de séparation de l’ancien état. 

Les rites de défense caractérisent cette étape aussi. Certaines d’entre eux s’appliquent au 

moment de la naissance: il est interdit que la famille donne quelque chose de la maison, pour ne 

pas rater la chance de l’enfant, personne ne peut passer au dessus de lui pour qu’il ne reste pas 

petit. Le nouveau né est veillé en continu pour qu’il ne soit pas changé par les esprits maléfiques, 

pour qu’il ne soit pas malade ou rester sans sommeil. Dans ce sens, on met dans le petit lit 

d’encens, du sel, de l’ail, on lui attache un fil de coton rouge pour lui défendre de guigne. Ecarter 

définitivement le mal est possible par les rites de transfère (la vente symbolique, des charmes de 

mauvais œil).  

Le baptême et le rite de dénomination ont le rôle d’intégrer le nouveau né dans le monde 

et dans la communauté. Les pratiques rituelles liées au baptême font partie des rites 

d’intégration. L’intégration de l’enfant dans le monde chrétien, mais à la fois son reconnaissance 

comme individu à travers le baptême et la dénomination, sont des aspects définitoires de l’entière 

existence terrestre de l’individu. Mais, jusqu’au moment de l’intégration, les rites de baptême 

sont, grâce à l’eau bénite, des rites de purification aussi ;  l’enfant est purifié du péché originel 

mais aussi de l’impureté de la naissance. Après le baptême on organise une petite fête qui 

symbolise l’intégration dans la famille du nouveau membre. 

On peut observer que la mère, du point de vue rituel, n’a pas un rôle important pour le 

bébé dans la période après la naissance, celui-ci  étant rempli par la sage-femme et, après, par la 

marraine, comme médiateurs entre l’enfant et le monde. Seulement après que la mère va 
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récupérer son bébé à travers du rituel, elle va être responsable de l’enfant et de sa formation 

comme individu et comme membre de la société. 

Le troisième chapitre, Mariage - rituel et cérémoniel, aborde la prochaine étape 

importante de la vie, le mariage, qui peut être considéré comme un rituel fondamental pour la 

fondation d’une nouvelle famille, fondation qui est possible seulement après des actions rituels et 

en utilisant des objets symboliques. Le mariage implique les étapes cérémonielles suivantes: la 

demande en mariage, les fiançailles et le mariage proprement-dit. 

Même si l’aspect cérémoniel et, parfois, spectaculaire, semblent être les plus parlants, les 

rites sont ceux qui leur donnent la cohérence. Les rites de séparation sont déchiffrés par le 

drapeau de mariage, la « soirée de la couronne ». Le drapeau de mariage est le symbole de la 

virilité, et la couronne, symbole du célibat et de la pureté. La dernière soirée de célibataire, 

placée sous le signe de ces objets rituels, signifie la séparation de la communauté des jeunes, de 

la famille, et le début d’une nouvelle route vers la consolidation d’une famille composée par ces 

deux jeunes et leur intégration dans la communauté des gens mariés. Le symbolisme du drapeau, 

mais aussi de la couronne, introduit la sexualité comme élément définitoire du mariage ; les deux 

moments rituels ont lieu pendant la nuit, temps associé aux relations sexuels.  

« La demande de pardon » des mariés aux parents fait partie aussi de la catégorie des rites 

de séparation. Le discours est accompagné par le geste syncrétique de toast avec une bouteille 

d’eau-de-vie. Les jeunes mariés ont préparés pour ce moment deux bouteilles d’eau-de-vie 

sucrée, ornés avec des plantes vertes et fil de coton rouge ; les symboles qui se cachent derrière 

sont : une belle et longue vie, pleine d’amour. 

Dans la composition du rituel de mariage on retrouve, avec une grande signification 

symbolique, les rites de fertilité: lancer des grains de blé sur les jeunes mariés, le pain rituel de la 

jeune mariée. Lancer des grains de blé sur les jeunes mariés est une phase pleine d’implication 

prédictive, qu’on retrouve encore aux mariages actuels, le blé étant le symbole de la fertilité et de 

l’abondance. Le pain rituel de la jeune mariée, symbole de la fertilité et de la richesse, ne 

manque pas du rituel du mariage. Il représente le symbole du Soleil, en établissant, par ces 

caractéristiques, le lien entre le ciel el la terre. Le pain rituel est parfois associé au drapeau, en 

créant ainsi un vrai rituel de couple. 

Une autre geste choisit pour assurer la fertilité du couple c’est celui d’amener une poule 

aux parrains. On sait que, dès temps anciens, la poule a été associée au principe féminin ; dans le 
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cérémoniel du mariage, la poule parée devient l’image de la jeune mariée. « La danse de la 

poule » met en premier plan la transformation des relations sexuelles, la consommation de la 

poule représente à la fois, la consommation symbolique de l’acte sexuel. Le moment, comme 

tous les autres moments importants pendant le cérémoniel du mariage, est accompagné des 

discours versifiés, qui sont en fait des expressions rituels. Ils contiennent une série entière des 

conseils, ce qui illustre leur caractère intégrateur. De même, ils ont le rôle d’écarter le maléfique.  

Les rites d’échange se trouvent aussi dans le cérémoniel des mariages traditionnels et 

actuels, quand l’échange des dons a pris la forme d’échange des alliances mais aussi des fleurs : 

le bouquet de la jeune mariée – la fleur du marié. Le « remplacement » de la jeune mariée, les 

discours versifiés, des scènes qui produisent l’atmosphère de relâche, sont en effet les rites 

apotropaïques, dont le but est d’éloigner les mauvais esprits. La fête, la dot, les cadeaux, tous ces 

aspects qui semblent témoigner la richesse matérielle des familles, compense, du point de vue 

rituel, la perte que la famille a souffert par le départ du membre qui forme maintenant son propre 

nucléé familial.  

Une fois la couronne qui a paré la tête de la jeune mariée enlevée, son intégration dans le 

groupe des femmes mariées est réalisée. On observe le remplacement de la tenue de jeune fille 

avec celle de femme mariée (les jeunes filles avaient la tête découverte, les cheveux tressés, 

quand l’écharpe était le signe de femmes mariées). La jeune mariée va jeter l’écharpe aux jeunes 

hommes deux fois avant qu’elle accepte qu’on l’ait posée sur sa tête. Le moment est marqué par 

des discours versifiés, ce qui met en évidence le vrai passage au nouveau statut, celui de femme 

mariée.  

Même si le rituel de noce est unitaire comme action, il y a aussi des différences, dans la 

même zone folklorique. Par exemple, il y a des villages où l’intégration définitive des époux 

dans le nouvel état, celle des mariés, se produit seulement après une semaine. Le samedi soir, la 

marraine „ tressait les cheveux” de la jeune, ainsi elle tressait les cheveux dans une couronne, à 

partir de ce moment-là, la jeune n’a plus le droit d’avoir deux mèches tressés, symbole de la 

jeunesse. Dans la première dimanche, le jeune mari allait encore à la danse dans le village avec 

son chapeau orné, symbole du célibat, juste après ce moment enlevant l’ornement du chapeau. 

Dans un autre village, une pratique rituelle concernant le dernier né (s’il est garçon) qui 

vient de faire le mariage est bien connue. La mère du jeune marié était « dansée pour l’argent » 

et elle était rachetée avec le plus grand montant par son époux. On mettait sur sa tête une écharpe 
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noire, ce qui signifie, du point de vue traditionnel, qu’on voyant ses enfants réalisés, elle a bien 

accompli sa mission et elle est déjà une femme âgée. 

Les rites d’agrégation rencontrés dans le cérémoniel de noce peuvent avoir une 

signification à la fois individuelle et collective. L’échange des alliances, des cadeaux, mais aussi 

l’offre de boisson ou nourriture l’un à l’autre sont aussi des rites d’union. D’importance 

collective c’est le repas de noce, où les invités des jeunes mariés sont présents. Ce repas 

démontre, par la participation de la communauté, l’acceptation de ses nouveaux membres, 

l’intégration sociale, les jeunes époux étant à la fois membres de la famille et de la communauté. 

Même si à travers le temps il y avait des modifications dans le contenu du cérémoniel de 

noce, en accentuant sa fonction cérémoniel-spectaculaire au détriment de celle rituelle, la 

signification fondamentale reste la même. 

La dernière expérience dans la vie de l’individu constitue le sujet du chapitre 4, La mort 

comme lieu de passage. Le scenario funèbre a gardé la plus archaïque structure de tous les rites 

de passage. La mort achève l’existence terrestre de l’homme, mais pas celle spirituelle, dans ce 

sens, elle est accompagnée par des rites de séparation (du défunt du monde terrestre et des 

vivants du décédé), mais aussi une préparation du défunt pour s’intégrer dans la communauté des 

ancêtres.  

Le seuil, la porte, avec leurs valences symboliques sont présentes dans les rites funéraires, 

avec le rôle de séparation du défunt de la communauté. Après le passage du défunt au-dessus du 

seuil, la porte est fermée pour que le décédé ne revient plus pour prendre avec lui les autres 

membres de la famille. Ce geste est expliqué aussi par la croyance que l’âme reste dans le 

linteau.  

Le bain rituel est le premier pas dans la préparation du décédé pour le grande voyage. 

Comme il faut faire un voyage, le défunt doit avoir tout le nécessaire pour un accueil favorable; 

c’est la raison pour laquelle on lui met des monnaies dans la main, du pain rituel, et, auparavant, 

on mettait dans le cercueil des outils spécifiques pour son métier. La plus importante pratique qui 

prépare le défunt pour la rentrée dans l’autre monde est la veille, la veille rituelle du décédé par 

la famille et par la communauté ; la maison se transforme d’un univers fermé, de la famille, dans 

un univers ouvert. Dans ce contexte, l’illustration de la liminarité est accentué par un état d’excès 

crée par le mélange entre les lamentations funèbres, comme manifestation de douleur d’avoir 

perdu une personne aimée, et le rire déclenché par les jeux de veille. 
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La lamentation funèbre n’est pas seulement une manifestation de la tristesse, mais aussi 

une pratique imposée par la société et elle fait partie de la catégorie des rites piaculaires, qu’on 

retrouve dans toute la période des trois jours pendant laquelle le défunt reste à l’intérieur de la 

maison, mais aussi dans le cérémoniel d’enterrement et dans la période de deuil. Les larmes et 

les cris des proches contiennent des prières pour que le décédé n’abandonne pas sa famille, pour 

qu’il se réveille et qu’il les regarder, mais de l’autre coté, toutes ces pratiques performés ont 

comme but d’empêcher le défunt de revenir parmi les vivants. La première attitude a comme 

motivation la douleur sentie par la famille, quand la seconde est générée par la crainte ancestrale 

de retour du défunt. 

Les rites apotropaïques, dont la mission est de protéger la communauté de retour du 

disparu comme phantasme, mais aussi de protéger le décédé de diverses obstacles qui peuvent 

apparaitre pendant son voyage, jouent un rôle important. Si le décédé a la bouche ouverte, il est 

lié avec un tissu blanc sur son menton, sinon on croit qu’il va appeler des autres âmes dans son 

voyage vers l'au-delà. Les vivants, pour ne pas inciter le décédé, ils prennent son petit doigt en 

disant: „je n’ai pas peur de toi”! Puis il coupe une mèche de ses cheveux et la brûle en fumant 

tous ceux qui ont peur de lui. Le défunt ne doit pas rester sans bougie, ni seul dans la maison, 

pour ne pas attirer les mauvais esprits. Pendant les funérailles, les personnes qui tiennent les 

bougies et les bannières ont une écharpe noire sur l’épaule gauche, et les bougies sont fixées 

dans des tissus qui sont offerts à celui qui les tient allumées. Les fichus et les tissus qui se 

partagent au ceux qui accompagnent le décédé et aux enfants, ont un rôle de « pont »; leur but est 

de faciliter le passage de l’âme vers l'au-delà.  

Les bougies, symboles de la lumière, jouent un rôle important dans les rituels funéraires. 

Pareillement, l’eau et le pain rituel possèdent des fortes valences rituelles. L’eau est considérée 

comme avoir des pouvoirs magiques, et elle est parfois utilisée pour faire de la magie. L’eau peut 

avoir à la fois des attributs positifs et négatifs. Par exemple, dans la relation avec les autres 

membres de la communauté, « l’eau du décédé » est considéré comme impure, mais propre en 

relation avec l’idée de fertilité, elle peut être jetée à la racine d’un arbre. On doit remarquer aussi 

le symbolisme du pain rituel. Cela établit le rapport entre les vivants et les décédés, entre le ciel 

et la terre. 

Les plus forts rites sont ceux post liminales, qui ont comme but d’intégrer le décédé  dans 

l'au-delà. A la fin de cette période, les vivants se réintègrent dans leur communauté, et l’âme du 
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mort se réintègre dans la communauté des ancêtres. Dès ce moment-là, la communication directe 

entre les deux mondes reste impossible, étant interposée par l'aumône. 

Tant que les rituels visent le défunt (les rituels de séparation et liminales), ils ont comme 

but de l’éloigner des vivants. Après le fin de la période liminale, le défunt est intégré dans la 

communauté des ancêtres et on parle de lui dans des certaines occasions (aux fêtes des morts). 

Les suicidés sont une exception, ils ne bénéficient pas de même rituel funéraire que les 

personnes qui meurent naturellement. Ils ne sont pas enterrés dans le même lieu, ils n’ont pas une 

croix sur leur tombe, leur nom n’est pas prononcé aux funérailles ni dans d’autres occasions. Par 

leur geste, ils sont exclus de la communauté des ancêtres. 

La recherche permet à découvrir quelques liens vivants, actuels, entre les trois moments 

qui marquent la vie d’un être vivant. Dans les villages ou les rituels de famille ont été analysés, 

on observe que dans chaque rituel il y a des gestes rituels avec un impact ou influence sur les 

autres. Donc, quelques signes de naissances prévoyaient la réussite du mariage du futur adulte, 

comme certaines gestes rituels du mariage ont des importants significations pour la future mère 

(la jeune mariée, quand elle va à l’église, elle met sur la porte un certain nombre des doigts en 

fonction de combien d’enfants voudrait-elle avoir). Il y a aussi des pratiques funéraires qui font 

référence au mariage. Si la personne veuve veut se remarier, elle va passer au dessus du 

tombeau, avant qu’il soit couvert de terre. On connait aussi des modalités d’empêcher quelqu’un 

de se marier, en introduisant un objet qui lui appartenait à l’intérieur du caveau.  

Le lien entre la mort et le mariage attient l’intensité maximale au moment des funérailles 

des jeunes célibataires. Si la naissance et la mort sont des processus inévitables, le mariage peut 

être empêché par la mort. Le jeune ne peut pas accomplir toutes ses taches dans la vie, et il ne 

peut pas s’intégrer dans la communauté des morts. 

Les étapes sont les mêmes que dans le cas des funérailles communes, mais la valeur 

symbolique et rituelle est double: la mort et le mariage se croisent pour assurer l’intégration du 

défunt dans l'au-delà. Les jeunes décédés ont des vêtements de mariage; la jeune mariée a une 

couronne, mais avec des rubans noirs dans ses cheveux, le jeune marié a des fleurs sur sa veste, 

mais avec des rubans noirs aussi. S’il s’agit d’une fille, son copain va l’accompagner jusqu’au 

cimetière, et si le défunt est un garçon, sa copine va être sa mariée symbolique. Les éléments 

« prises » du rituel de mariage sont les demoiselles d'honneur, le garçon d'honneur, les 

musiciens, qui introduisent des chansons de tristesse, et les jeunes qui viennent à cheval. Ceux-ci 
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ornent les cheveux comme pour le mariage mais les fichus sont noires, de deuil. Tout au long du 

cérémoniel d’enterrement, le jeune marié/ mariée reste à coté du mort en pleurant. Après la sortie 

du mort de la maison, la jeune mariée reste entre deux jeunes célibataires (le marié entre deux 

filles), à côté du mort, de la même façon que pendant le cérémoniel de mariage, quand le jeune 

marié reste avec ses « sœurs » et la jeune mariée reste avec ses « frères ». 

La mort, vue comme début de la vie éternelle, ne peut pas accomplir sa fonction si le 

mariage, le moment d’accomplissement sur la terre, n’a pas lieu. Pour ce raison, la famille du 

jeune décédé met en place toutes les pratiques de mariage, pour permettre l’intégration dans 

l’autre monde de l’âme du jeune. 

En connaissant l’importance de la poésie rituelle dans le contexte générale des rituels 

familiaux, on a choisi de lui dédier une place spéciale, en composant, des matériaux enregistrés 

pendant la performance de l’acte rituel et transcrites, un corpus des textes de plus de 4500 verses 

(on a pas pris en compte les verses de l’ouvrage comme ensemble). De ce corpus, il y a trois 

collections de textes qui sont révélateurs pour cet ouvrage. Ceux-ci nous ont été mis à disposition 

par nos interlocuteurs et apparaissent pour la première fois dans une recherche. Concernant la 

poésie des rituels de mariage, on présente la collection des discours versifiés de Ileana Negrea de 

Petrova. Pour les pratiques funéraires, la collection de verses de chantre Paşcu Ion Terentea, 

mais aussi la collection de chantre Ştefan Cozma (chantres avec lesquels on a réalisé aussi des 

interviews, ce qui nous a permis une meilleure compréhension des rituels du point de vue 

religieuse), sont éloquents. Un autre texte important qui se trouve au début du corpus des textes, 

est Prière avant de partir au mariage, transcrite par nous du texte écrit en crayon par Paşcu 

Gavrilă Misli de Vişeu de Jos, autour de l'an 1919. 

Comme il n’y a aucune incompatibilité entre les rituels traditionnels familiaux et la 

modernité, on a utilisé la technique, pour meilleur mettre en valeur les aspects profondes de la 

signification rituelle, qui constitue le nucléé dure des pratiques. On a utilisé l’image et le son 

pour donner de la consistance à notre recherche, à travers le corpus de photos, le corpus audio et 

vidéo. 

Concernant les photos, on a essayé d’aligner (méthode utilisée partout dans la recherche) 

des épreuves  anciennes et nouvelles, ce qui va permettre l’observation des modifications dans le 

temps, mais aussi leur capacité de résistance. On a utilisé des photos de l’archive personnelle et 

des photos qui nous ont été mises à disposition pendant la recherche. 
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Concernant le corpus audio, celui-ci contient des enregistrements des certaines séquences 

rituelles, réalisés pendant leur déroulement. Par exemple, l’enregistrement que contient les récits 

de chantre Terentea peut être considéré comme enregistrement de grande valeur, car la répétition 

de l’entrevue est impossible (le performer est décédé dans quelque temps après). 

Les matériaux vidéo contiennent des épreuves de la conformité des pratiques rituelles 

dans le XXI siècle, dans la région de Maramures. Des séquences des mariages viennent de 

soutenir la partie théorique. Concernant les rituels d’enterrement, la mort-mariage, a, à notre 

avis, une signification et une valeur documentaire importante.  

Les résultats de notre recherche permettent d’affirmer l’actualité des rituels familiaux 

dans le Maramures du  XXIe siècle. Toutefois, on n’affirme pas que les pratiques familiales sont 

restés inchangeables d’une génération à l’autre, chose impossible dans un monde des 

interconnexions culturels, dans lequel les communautés rurales ne sont pas fermés à nouveau et 

aux changements. Il est évident que des rituels se sont adaptés aux réalités actuelles, en prouvant 

une cohabitation entre la nouveauté et les mentalités archaïques, cohabitation qui leur a permis 

d’établir leur place dans l’existence des gens de Maramures. 

La thèse Les rituels familiaux en Maramures contient des épreuves concrètes de 

l’existence des rites et des rituels, comme marques de tous les moments importants de la vie des 

habitants de Maramures. C’est pourquoi, à notre avis, une future direction de recherche devrait 

considérer les rituels familiaux de Maramures pas comme des faits rituels qui ont orienté la vie 

des anciens, sans avoir une signification au présent, mais comme une réalité du XXI siècle. 
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